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Jacob, Usurier très connu, ne veut
point, tout de même, quoique juif, être
mal avec son curé. Il lui parle souvent
sur la promenade, et le digne prêtre
accepte, comme une mortification, la
compagnie du fils d'Israël.

-Monsieur le curé, dit-il un jour,
vous devriez faireun sermon sur l'usure.

-Quoi, mon ami, répond le prêtre,
vous converti riez-vous?1 auriez-vous l'in-
tention d'abandonner votre. ., métier ?
.- Eh! non ! répond Jacob, mais

nous sommes dix ou douze dans la ville.
Si les autres se convertissaient, je res-
terais tout seul.

A propos de Cathierine, la dernière
pièce de Lavedan au l'aç~

-Je crois à un gros succès.
- 1 ...
-Une pièce qui s'appelle Cal teri ne,

devait naturellement être née coiffée.

Dr A. SAUCIER
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C'était dans une affaire de police
correctionnelle, le président du Tribu-
nal lnterrog 'ait un témoin.

-Tricornet, demanda t il, vous ac-
cusez le nommé Follavoine de vous
avoir fra~ppé.

-C'est la vérité pure, mon prési.
dent.

-Où vous a-t-il frappé?
-1l m'a envoyé un coup de pied

dans le. ..
-Allez vous asseoir sur ce mot, dit-

il, le Tribunal est éclaiïé.

Chez le pédicure:
-Alors les affaires ne vont pas 1
-Il élas ! monîieur, on marche si

peu depuis ces satanées bicycete
-C'est juste ; ce n'est plu, e o

qu'on soigne, c'est le record

A fumiste, fumiste et demi.
Du)tuyot se fait montrer dans un

magasin un de ces appareil de chiuffage
dit poêle mobile.

-C'est très économique, lui expli-
que le marchand. Avec un poêle comme
celui-là, vous userez moitié moIns de
combustible.

-Eh bien, répond malicieusement
Dutayot, je vais en prendre deux, ça
f ai t que com me ça j e n'userai pl us de
combustible du tout!

I)UUX OMEVIMLURS

Il est bon : prendre comme du miel, le
Bastille Rhuma;(t et il guérit la tottur, le rhume,

la coqueluche. 71
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Un petit garçyn à sa mère
-Alors, maman, du haut du ciel lo

bon Dieu voit tout ce qu'on fait sur la
terre ?

-Mais certainement!
-Même quand il y a du brouillard?

Lelproftsseur-.-Six enfants s'in vent
à la rivière.. nimais il y en a quatre à
qui on a défendu de se baigner... Cm
bien sont entrés dans l'eau 1

Toute la classe en chueur. - Six,
Monsieur

-Je voudrais parler au maiîtr'e de
la maison, dit un pauvre dliab>le à un
fermier sur le seuil du logis.

-Mla femme est absente, répond le
fermier.

-Joseph, je n'y suis pour personine,
excepté pour mon tailleur.

-Bien, monsieur.
Dix mtinutps après avoir rcrçîî cette

consigne, Joseph introduit chez soit
maître un -arçon de recettes.

'Monsieur fronce le Eourcil et le ser-
viteur de balbutier:

-Monsieur, il m'a dit qu'il venait
présenter des effets.
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